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Témoin engagé de plus d’un demi-siècle d’histoire libanaise 
et proche-orientale, figure majeure de la communauté druze, 
rescapé du premier attentat d’une série meurtrière qui marquera 
la Révolution du Cèdre, Marwan Hamadé raconte son parcours 
marqué par le journalisme, la politique et l’enseignement : du 
Chouf et de l’Auvergne des origines au Paris de la Libération, 
du Liban de l’Indépendance au Beyrouth des années folles 
et prospères, de Chypre en guerre à Saïgon sous les bombes, 
des intermèdes nassérien et palestinien au bourbier libanais, il 
retrace un itinéraire passionnant, riche en péripéties.

Ses Mémoires, où défilent de nombreux personnages comme 
Ghassan Tuéni, Kamal et Walid Joumblatt, Rafic Hariri, Moussa 
Sadr, Yasser Arafat, les rois Fahd, Abdallah et Salmane, Assad 
père et fils, François Mitterrand, Jacques Chirac, George W. 
Bush, Bernard Kouchner ou Ahmed el-Chareh, nous révèlent les 
coulisses de la politique et nous livrent les procès-verbaux de 
son audition devant le Tribunal spécial pour le Liban, véritable 
réquisitoire contre la Syrie de Bachar et le Hezbollah.

Fort de sa double appartenance à l’arabité et à la francophonie, 
et de sa passion pour la culture, qui l’a conduit à superviser l’ex-
position Liban, l’autre rive à l’IMA, il s’interroge avec clairvoyance 
sur le devenir d’un pays encore écartelé.
Qui, du miel ou du sang, prendra le dessus ?

Marwan Hamadé est, depuis 1991, député du 
Mont-Liban. Il a roulé sa bosse pendant vingt 
ans dans le journalisme, à L’Orient-Le Jour et 
à An-Nahar de Beyrouth, comme éditorialiste, 
correspondant de guerre, chef de service puis  
directeur du groupe de presse, avant de devenir 
tour à tour ministre du Tourisme, de l’Économie, 
de la Santé, des Affaires sociales, des Déplacés, 
des Télécommunications, de l’Éducation et de  
l’Enseignement supérieur et Secrétaire général 
de l’Assemblée. Il a été membre du Comité  
international de bioéthique de l’UNESCO, du 
Comité stratégique de l’Université Saint-Joseph et 
du Conseil supérieur de la presse libanaise.


